
Tant que ce vice rtgnera, que de mères, que cl'enfans seront
plongés clans la misère! L'édlucation sera négligée, les mnau-
vaises hab-itudes se formecront, et les germes de la mendicité et
de l'immoralité étendront leurs racines dans toutes ies parties dlo
la proice.

Nous3 vous prions de considérer à quel point nous en sommes
rendus, et quels résultats nous pouvons attendre, si on ne fi
pas quelliiis nouveaux efforts, si on ne prend pas quelques nou-
veau., moyens, pour arrêter le ruai croissant.

Les raprtce coronaires, les régistres dte nos prisons, les dé-
clarations de nosjurés, les sentences de nos juges, les aveux des
criminels sur la potence, tout cela nous prrésente eii grand nonm-
bre des victipies de l'intempérance. Cette terrible passion con-
duit l'honmme par des dérsmeepbc,'uexcès à un autre,
jusqu 'à ce queenfinba,, issant toute ]tonite, il foule aux pieds dé-
cenice, honneur, délicatesse, loi-, divines et humnaines, et attire
sur lui la vindicte des lois et la dégradation.

il n' y a pas trente ans, qu'à peine les termes de nos cours cri-
minelles offriraient-ils unie seule conviction. Deux vieux bâti-
mens suîflsaieut pour loger tous nos prisonniers. Il a été depuis
construit une demi-douzaine de vastes prisous aux dépens de la

irone ; elles se trouventremplies, et il eru faut encore d'autres
irlesterines de nos cours cimiinelles suont trop courts maintenant.
Outres les frais qu'entrainent les purisons et l'administration de la
justice criminelle, le citoyen industrieux et hronnête perd beau-
coup die teinut)-; pour l'arrestation, porur la poursuite et prour le pro-
czès des criminels, et l'habitant paisible ne rencounre plus mêmle
dains sa maison la sécurité et la tiralquilité qu'il y trouvait autre-
fois.

Quels sont les crimiqels et les perturbateurs de la paix publi-
que ? presque touts des gens adonnés à l'intempérantc. Qui coin-
posatient ces bandes de déprédateurs nocturnes, quni ont infesté et
alarmé le pays ? Où formaient-ils leurs complots criminels, où
dépensaient-il les fruits de leurs rapines ? dans ces orgies où
règnent l'ivrognerie ? Pourquoi se portaient-ils à ces actes cri
zn.nels ? pour satisfaire leur crapuleuse pasqsion, qui leur traçait la
voie de nouveaurx crimes, de l'emprisonnement, du pilori, de la
transpor at on et dec la Potence.

Mais ce n'est ipas seulement parmi les criminels qune l'on ren-
contre les maux de l'intempérance ; on les trouve dans la prépa-
ration au crime, dans l'exemple qui porte ait vice. (.'est parmi
ceux qui par le ranig qu'ils tiennent dans la société, sont plus qure
tout autre obligés de montrer son exemple en tout ce qui Peut
conduire à son avantage, que L'intempérance est doublement fua-
sieste. Quelle est maintenant la famille qui soit assurée de n'a-
voir pas unjour à souffrir de l'intempérance de quelqu'un de ses


